
Rév. Père muontra à ses auditeurs cette " source ra-»fraiîchis.sanl-
te qui jaillit, nion d'unîe roche, niais d'un cSeur d'hoînîîîile,-du
cSeur de \oteSiîerJéSus-Chirist" il leur développa, eii
termies sublimes e-t Saisissants, les Prol)riQtésd~e cette iler rou-
ge du Sangr divin -'sur laquelle se bailance ce vaiisseau adîni-
rable de la grime qui navigue entre le ciel et la terre."-N.'ous
regrettons, pour l'avantage de nos lecteurs, (le nie p)ouvoir re-
produre ce i eaU Sermion, mais nious avons la coniviction (lue
ceux qlui ont eu lhionneur de l'enîtendre eni conse,-Lrveronit un

sovni ietlhealle.-Les pèeisont qutéSt-Ilyacintlie
vers cinq hieures de l'ap)rès-mlidi, empilortanit avec eux, nions eil
avons l'espoir, toutes Ies béniéd ictionls qu'ils étaient venus sol-
Iiciter,-et disanýIlt AU REVOIR au silnctuaire dlu Précieux

Sanig de Jéuenivrez-les.

Nous lisons ce qui suit dans la ', Semainie Religieuse <le
Montréal '

PRIÈRE " O iN ET TRÈS DOUX j~u

D)ans les livres de mîseet mnême les bré"iairesý, une faute
S'e.st 'rlissée dans lat prière '< $o lu, et tdx v'; xJJ<'s que
prêtres et tidèles récitent après la comuimunion pour gagn ler
h"itiduilgrence plénière. qui y est attachée.

l)ans le recueil des prières indulgencié,puléà oue

,en 1886, sous le titre de Raccolta, le texte authentique dle cet-
te prière porte : »l ue 111o et non1 Pas : l ore smo. On1 doit
donc en français la termîinîer (le cette iiîîèii're :-Tandlis qu'a-
vec une granide comiponiction et une grande Jouleur, je consi-
d..re en mîoi-mnême et contemiple eil e.sprit, vos cinq plaies, ayant
devant le.s veuix ces paroles que le proplhète David vous fis.-,ait
deéjà dire <le Ôtsùéu~ bon Jésus :Ils ont percé. mes umains
et ilies pieds, ils ont compté tous unles os...

Le bien foundé (le cette observationu avant été conîtesté, la
question fut portée a !a Con grégation des Rites. Les A n«lecta
viennent de publier sa réponse datée du 29 mars 1894.


